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L’espéranceL’espérance  

 « L’Évangile porte en lui une si 

belle espérance que nous pouvons y 

trouver une joie de l’âme.  

 Cette espérance est comme une 

trouée de lumière qui s’ouvre en nos 

profondeurs. »                  (Frère Roger) 



  

D’où vient l ’espérance ? 

 Quand nous essayons de rendre compte de notre espérance avec 

des mots, nous sentons que nos paroles ne sont pas à la hauteur de ce 

que nous éprouvons.  

 L’espérance comme la foi, touche toutes les dimensions de la per-

sonne : intelligence, volonté, mémoire, imagination, liberté, sensibilité, 

affectivité, jusqu’à ce centre mystérieux de l’être où l’on est seul avec 

Dieu. 

Ça change quoi dans ma vie l 'espérance? 

 

 Lorsque j'ai confiance en Jésus, lorsque je crois 

que le Bien, le Beau, l'Amour sont éternels, alors j'ai 

déjà envie de les faire grandir en moi et de les semer 

autour de moi. 

 

 Lorsque je crois que Dieu est toujours là pour m'aider, lorsque je 

crois qu'Il est une Présence d'Amour auprès de moi, une Présence 

d'Amour qui se donne, alors je peux prendre appui sur Lui, je peux ac-

cueillir son Esprit Saint pour qu'il me guide, me donne du courage, me 

transforme et me soulève vers la joie  

d'une communion entre tous. 

  

  

 

 L'espérance change ma vie; elle me donne envie de devenir servi-

teur du Seigneur en travaillant pour Son Royaume dès à présent.  

Qu’est-ce que l ’espérance ?  

 L’espérance est une petite voix qui nous assure que rien n’est jamais 

perdu. C’est une manière de regarder la vie et ses difficultés non comme 

un mal mais comme une promesse de vie. 

 Pour le chrétien, l’espérance est un moteur qui permet de jeter sur 

chaque évènement, sur chaque être un regard renouvelé. Jésus a promis 

son retour définitif. Nous sommes donc habités par cette certitude qui 

transcende les moindres petits actes de nos vies. Chaque réalisation hu-

maine porte le signe que Dieu est proche. Vivre dans l’espérance c’est ac-

cepter l’angoisse et en même temps vivre dans la joie. Il y a une dyna-

mique de l’espérance. Elle nous mobilise, nous fait avancer sans découra-

gement. L’espérance se nourrit de la foi et la foi se vivifie dans l’espérance. 

 En fait, espérance, foi, confiance et amour de Dieu se conjuguent 

pour nous permettre d’aller toujours plus loin et d’être sereinement dans 

la certitude que tout chemin mène au Père. 

Distinguer l ’espérance de l ’espoir 

 L’espoir est une attente, angoissée ou impatiente de quelque chose 

qui n’existe pas encore; l’espérance est une qualité d’attention à ce qui se 

donne à nous. 

« J’avais demandé à Dieu le pouvoir pour atteindre le succès ;  

il m’a rendu faible afin que j’apprenne humblement à obéir… 

J’avais demandé des choses qui puissent réjouir ma vie;  

il m’a donné la vie afin que je puisse me réjouir de toute chose… 

Je n’ai  rien eu de ce que j’avais demandé, mais j’ai reçu tout ce que 

j’avais espéré » 

L’espérance ne donne pas de solutions, ne résout pas les problèmes,  

mais elle découvre un passage là où l’on croyait ne pas pouvoir passer. 



 Ayant été baptisé, Jésus aussitôt re-

monta de l’eau ; et voici que les Cieux s’ou-

vrirent : Il vit l’Esprit de Dieu descendre 

comme une colombe et venir sur lui.  

 Et voici qu’une voix venue des cieux 

disait : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé , 

qui a toute ma faveur » (Mt 3, 13-17) 

 La source de notre espérance est déjà dans les an-

ciens textes bibliques : c’est l’amour que Dieu a pour tous 

les hommes. Dieu plus Grand que tout, nous aime ; il 

veut notre bonheur ! 

 Il est toujours là pour nous aider ! Il a fait alliance 

avec tous les hommes. C’est quand même formidable de 

savoir cela, c’est comme une percée des nuages, c’est 

comme le ciel qui s’ouvre vers la lumière pleine. 

 Dieu a véritablement déchiré les cieux et Il est descendu sur 

terre par Jésus Christ. Aurait-il pu y avoir une déchirure plus drama-

tique que ce qui s’est produit à Golgotha ? La terre se fendit, le voile 

dans le temple se déchira de haut en bas, et le précieux corps de Jé-

sus fut brisé pour que le ciel puisse envahir la terre.  

 

 Dieu est descendu et a détruit 

cette ancienne barrière entre le ciel et la 

terre, et aujourd’hui, toutes les richesses 

et les ressources de Dieu sont à la por-

tée de celui qui les saisira par la foi au 

moyen de la prière.  

 Quand l’actualité semble désespérante, comment parler d’espérance? Que dire 

à nos jeunes parfois bien désabusés ? Espérance, foi et charité dites les vertus théolo-

gales s’entremêlent intimement pour soutenir l’humain dans ce qu’il a de plus hu-

main justement, dans cette humanité si belle qui s’élève du cœur où l’image de Dieu 

est blottie comme en creux, en manque, en inspiration (« Dieu créa l'homme à son 

image, à l’image de Dieu il le créa » Genèse 1, 27) ; cette humanité qui trouve son 

apogée dans la sainteté. Il n’est pas ici question d’être mièvre, ou de se voiler la face, 

il est question de jouer sa mélodie en accord le plus possible avec son idéal, et de 

laisser Dieu faire l’arrangement.   

 C’est là que joue l’espérance. Une flamme qui subsiste. L’intime 

conviction d'une beauté à venir. Une confiance joyeuse à travers les 

violences, tentations, turpitudes, déceptions et incompréhension. La 

capacité à voir le beau à travers l’horreur.  

 Et du beau, il y en a ! Comment désespérer ? Comme le dit 

Christiane Singer : « Là où sont tapis les dragons sont aussi cachés les trésors ».  

 Au cœur des tentations le cœur répond par de nobles aspirations venues 

d’ailleurs…;  mais d’où ? Serait-ce une porte ouverte vers le Tout-Autre ? 

 Qui n’a pas vu la route, à l’aube entre deux rangées d’arbres, toute fraiche,  

toute vivante ne sait pas ce que c’est que l’espérance .  

 L’espérance est une détermination héroïque de l'âme, et sa 

plus haute forme est le désespoir surmonté.  

 On croit qu’il est facile d’espérer. Mais n'espèrent que ceux 

qui ont eu le courage de désespérer des illusions et des men-

songes où ils trouvaient une sécurité qu’ils prennent faussement 

pour de l’espérance.  

 L’espérance est un risque à courir. C’est même le risque des 

risques. L’espérance est la plus grande et la plus difficile victoire 

qu’un homme puisse remporter sur son âme. 

               Bernanos 



 

 

 La désespérance, aujourd’hui comme rarement, comme jamais peut

-être nous guette. Or si on y réfléchit, désespérer, qu’est-ce donc, sinon 

méconnaître Dieu ? C’est avoir oublié qu’il est espérance. C’est ignorer  

que Dieu , le premier, a fait preuve de l’audace qui, dans notre fatigue, 

vient à nous manquer.  

 

Qu’est-ce qu’espérer, 

sinon  sentir comme cette audace porte le monde ?  
 

  

 Espérer, c’est entendre l’audace créatrice frétiller 

dans les ailes du papillon qui paraît au grand jour. 

 

 L’espérance n’est pas seulement l’audace de Dieu 

d’avoir créé le monde et d’y tenir bon. Si Dieu tient bon, 

c’est qu’il tient à ce monde. Il l’aime. Il ne le laissera pas s’abîmer en  

lui-même. 

 

 Dieu veut que nous nous appro-

chions de Lui par la prière, dans une con-

fiance entière.  

 

 Aujourd’hui, nous pouvons venir 

avec audace dans la présence de Dieu, 

avec une conscience pure et un cœur 

rempli de foi,  

en sachant que Dieu a déjà détruit tout ce qui faisait obstacle entre 

Lui et nous, par le Sang de Jésus Christ.  

 

ce jaillissement de vie éternellece jaillissement de vie éternelle 

 

 Comment conserver l’assurance et la joie de 

l’espérance, en dépit des doutes et des épreuves ? 

 

 

 Les premiers chrétiens dépeignaient l’espé-

rance comme une ancre, car elle permet de stabiliser 

la barque de notre vie et d’affronter les tempêtes.  

 C’est un appui bien plus solide que l’optimisme 

ou l’espoir. 

  

 Espérer, c’est se rappeler qu’un jour nous avons renoncé à nos appuis 

confortables et nous sommes mis à marcher. C’est savoir que ce jour est en-

core proche, qu’il nous enveloppe même, puisque, depuis, nous nous levons 

et marchons. 

D’après Martin Steffens et bible.com. 

 

 

L’espéranceL’espérance 

« La prière est l’opportunité de toute une vie » 

Dieu a déchiré les cieux.  

 Alors entrons maintenant avec hardiesse  

dans la présence de Dieu et amenons le ciel sur la terre !  



EspéranceEspérance  

 

 Le désespoir est peut-être une grande maladie de 

notre société où beaucoup ont peur de  demain.  

 L’absence en l’avenir entraine des comporte-

ments violents, de découragement et de lâcheté. 

 Le monde a tant besoin de témoins d’espérance. 

Elle est source de force, de confiance et de joie. Ne 

la perdons pas. 

 Espérer en Dieu d’amour nous pousse à prendre 

la décision de transformer la souffrance en joie, le 

problème en challenge, l’obstacle en opportunité… 

 L’éducation à l’espérance est donc urgente.  

 Apprendre à espérer, c’est apprendre à garder  

confiance en l’avenir, à faire confiance en Dieu. 

 

Père André NGO 

 


